
#VisitBurundi : une initiative pour booster le tourisme au Burundi

    @rib News,Â 12/05/2022 - Source AFP  #VisitBurundiÂ : de jeunes Burundais veulent taguer leur pays sur la carte
mondiale du tourisme  BurundiÂ : Ã  priori, ce nom n'Ã©voque pas d'emblÃ©e des forÃªts centenaires abritant d'insaisissables
chimpanzÃ©s, ni des plages de sable blond bordÃ©es de palmiers s'Ã©tirant le long d'un des plus grands lacs du monde.  
  PlutÃ´t la pauvretÃ©, la guerre civile des annÃ©es 1990 et, plus rÃ©cemment, la crise politique qui a secouÃ© ce petit pays
enclavÃ© au coeur de l'Afrique des Grands Lacs.  Autant d'idÃ©es que l'initiative VisitBurundi veut dÃ©passer.
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"Nous avons dÃ©cidÃ© de montrer la beautÃ© de notre pays, de montrer la culture, pour enfin changer l'image de notre pays,
diffÃ©rente de celle qu'il a Ã  l'Ã©tranger", explique Bruce Niyonzima, 27 ans, Ã  Bujumbura, la capitale Ã©conomique.  "On veut
que les Burundais et les Ã©trangers viennent visiter notre pays car c'est un bon pays qui a beaucoup de choses Ã 
montrer", poursuit-il en accueillant l'AFP au MusÃ©e vivant, un lieu dÃ©suet mais non sans charme, Ã  mi-chemin entre
refuge d'animaux - un lÃ©opard solitaire y cÃ´toie crocodiles et dindons - et marchÃ© d'artisanat.  LancÃ©e en 2021, l'initiative
est portÃ©e par une douzaine de jeunes qui donnent de leur temps pour monter des voyages organisÃ©s rÃ©unissant
quelques centaines de personnes, aider Ã  moderniser les sites touristiques et, surtout, communiquer.  Leur stratÃ©gie se
rÃ©sume en trois mots: Instagram, Twitter,Â Facebook.  "La stratÃ©gie de communication qu'on utilise repose sur les rÃ©seaux
sociaux parce qu'on a compris que maintenant beaucoup de gens" y ont recours, souligne DarlÃ¨ne Nahayo, 28 ans,
responsable Ã©vÃ©nementiel et relations publiques.  "Notre cible, c'est en grande partie les jeunes", ajoute celle qui est
aussi co-animatrice d'une chaÃ®ne Youtube dÃ©diÃ©e aux femmes.  - Influenceurs -  Le Burundi est classÃ© par la Banque
Mondiale comme le pays le plus pauvre au monde en terme de PIB par habitant, mais sa population extrÃªmement jeune
(65% des Burundais ont moins de 25 ans, selon l'Unicef) est de plus en plus connectÃ©e, notamment dans les villes. 
Comme ailleurs, influenceurs et youtubeurs y font rÃªver. VisitBurundi fait donc appel Ã  eux Ã  coups de posts et de vidÃ©os
lÃ©chÃ©es - en anglais, kirundi ou franÃ§ais - pour porter son message.  En tee-shirt promotionnel de rigueur, le chanteur et
influenceur burundais Alvin Smith s'est ainsi prÃªtÃ© Ã  l'exercice au sanctuaire des tambours sacrÃ©s de Gishora, un haut
lieu touristique.  Dans cette stratÃ©gie numÃ©rique, les organisateurs disent s'Ãªtre inspirÃ©s non pas du voisin rwandais -
dont le "VisitRwanda" s'Ã©tale jusque sur les maillots du Paris Saint-Germain et d'Arsenal - mais de DubaÃ¯, qui a su
pendant la pandÃ©mie attirer moult influenceurs sur ses plages et dans ses bars Ã  cocktails.  Bujumbura n'est pas encore
DubaÃ¯, mais pour VisitBurundi attirer les touristes, Ã  la fois locaux et internationaux, est aujourd'hui plus envisageable
qu'il y a seulement quelques annÃ©es.  En 2015, moins de dix ans aprÃ¨s la guerre civile (1993-2006), le pays a plongÃ©
dans une crise politique avec la candidature controversÃ©e Ã  un troisiÃ¨me mandat du prÃ©sident Pierre Nkurunziza, faisant
au moins 1.200 morts et instaurant un climat de terreur.  La situation s'est apaisÃ©e depuis l'Ã©lection en 2020 d'un
nouveau prÃ©sident, Evariste Ndayishimiye, et les Etats-Unis et l'Union europÃ©enne ont annoncÃ© ces derniers mois lever
leurs sanctions et reprendre leurs aides.  Le gouvernement - qui n'a pas donnÃ© suite aux demandes d'interview de l'AFP -
 a toutefois Ã©tÃ© Ã©pinglÃ© en septembre par une commission d'enquÃªte de l'ONU, affirmant que la situation des droits
humains restait "dÃ©sastreuse" au Burundi.  "Maintenant, on a une stabilitÃ© au niveau de la sÃ©curitÃ© et on a un prÃ©sident
qui encourage les jeunes, qui veut qu'on dÃ©veloppe notre pays. Je pense que c'est le bon moment", insiste M.
Niyonzima.  Il ajoute Ãªtre en discussion avec les autoritÃ©s pour formaliser un partenariat.  - "Pas grand-chose" -  Avec
trÃ¨s peu de touristes, les infrastructures n'ont jamais Ã©tÃ© vÃ©ritablement dÃ©veloppÃ©es - hormis Ã  Bujumbura, oÃ¹
s'Ã©grÃ¨nent hÃ´tels et restaurants de plage le long des rives du lac Tanganyika.  Les Ã©toffer fait partie des prioritÃ©s de
VisitBurundi.  Aux abords de la Kibira, une forÃªt dense abritant 200 Ã  300 chimpanzÃ©s, aucun hÃ©bergement touristique
n'existe encore mais un gÃ®te de quelques chambres est en construction, avec vue imprenable sur les verdoyants
champs de thÃ© alentours.  "Les gens aiment beaucoup cette forÃªt (...) alors c'est mieux de crÃ©er un gÃ®te pour permettre
aux gens de dormir" ici, se fÃ©licite Deus-DÃ©dit Niyiburana, guide touristique dans ce parc national.  "Il ne manque pas
grand chose", veut croire ce passionnÃ©, intarissable sur chaque plante de la Kibira.  Depuis dÃ©cembre, les Ã©trangers
peuvent obtenir leur visa Ã  l'arrivÃ©e Ã  l'aÃ©roport, ce qui facilite grandement des dÃ©marches autrefois laborieuses.  Une
Ã©tape-clÃ© du long pÃ©riple dans lequel se sont engagÃ©s les jeunes de VisitBurundi.  
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